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SOIREE DE GALA 
Si nous sommes au Palais des 
sports de Lorient ce soir c’est 
forcément qu’il s’y passe quel-
que chose de très particulier. 
Ce qui nous vaut ce court 
déplacement dans un théâtre 
plus en rapport avec l’affluen-
ce espérée, c’est bien évidem-
ment la renommé de l’adver-
saire. Après les Belges de 
CHARLEROI et les Autrichiens 
de NIEDEROSTERREICH, 
voici venu le tour d’un autre 
grand d’Europe, j’ai nommé le 
BORUSSIA DUSSELDORF 
(18 titres continentaux à pour 
ces trois équipes dont 10 pour 
les Allemands). Qui ne sera 
pas donc passé nous voir 
grâce à cette formidable com-
pétition qu’est la Ligue des 
Champions  ? Après Vladimir 
SAMSONOV, Jean-Michel 
SAIVE, Alexei SMIRNOV, 
Werner SCHLAGER, Michael 
MAZE, voici venu le tour du 
plus grand d’entre eux, l’ex-n°1 
mondial âgé de 27 ans,  

Edito  

aujourd’hui n°5, Timo BOLL. A 
ses côtés, figure celui que les 
supporters Allemands considè-
rent comme son futur succes-
seur, le jeune Dimitrij OVT-
CHAROV. Résumons pour les 
moins avertis : aucun des 
joueurs cités plus haut n’était,  
au jour de sa visite en terre 
Bretonne, classé au-delà du 
25ème rang mondial. Mieux… 
aucun des plus grands joueurs 
Européens ne manque à l’ap-
pel ! Tout au plus aurions nous 
aimé y ajouter l’un de ses deux 
dieux du ping que sont les 
vénérables vétérans Suédois 
Jan-Ove WALDNER et Jorgen 
PERSSON, mais il n’est peut-
être pas trop tard… 
Installez- vous donc conforta-
blement dans les gradins. 
Même si Kervaric n’est pas 
notre cher chaudron Henne-
bontais, l’arène propose toute-
fois d’autres atouts. Si le scé-
nario de la soirée reste très 
incertain, le spectacle est 
quant à lui garanti ! Que les  

Retro 
bien que nous lui consacrions 
l’intégralité de cette rubrique. 
Retour sur un début de nuit 
magique. 
Qu’est-ce qui a bien pu passer 
par la tête de Xin WANG ven-
dredi soir quand, mené deux 
manche à une contre Allan 
BENTSEN, il décida de lâcher 
les chevaux et de tout donner 
pour offrir à la GVHTT une 
victoire nette et sans bavure 
en moins de deux heures de 
temps ?D’abord bien décidé à 
pousser  

CONNAISSEZ-VOUS LES 
NUITS MAGIQUES D’HEN-
NEBONT ? 
Comme d’habitude j’aurais pu 
revenir sur l’intégralités des 
rencontres disputées par notre 
équipe ces dernières semai-
nes. J’aurais pu par exemple 
revenir sur l’incroyable revire-
ment qui nous a permis de 
coiffer sur le fil une équipe de 
PONTOISE pourtant très bien 
partie. Mais le dernier récital 
auquel nous avons assisté 
contre ROSKILDE méritait  Xin WANG 

habitués s’en donnent, comme 
d’habitude, à cœur joie et que 
les nouveaux venus ne soient 
pas timides. Les joueurs ont 
besoin de votre soutien et si le 
spectacle vous plaît, faites le 
leur savoir ! Le défi du soir 
nécessitera de toute évidence 
un 12ème homme. Pardon… un 
4ème homme. Et comme dirait 
quelqu’un… dites vous bien 
qu’avec la GVHTT, le Ping 
c’est la fête, la fête c’est le 
Ping !!!  

Timo BOLL  



 

Xin vers un nouvel exploit, le 
public semblait commencer à 
se résigner quelques peu. Il 
semblait se dire… Bon… Tant 
pis…On va devoir se taper un 
RYU–MAZE puis éventuelle-
ment un KREANGA-
TUGWELL et risquer de se 
faire doubler. Pour être honnê-
te je crois qu’il se disait plutôt 
quelque chose du genre :  
« C’est bien dommage pour 
Xin et pour la nette victoire 
mais on peut quand même pas 
se quitter comme ça, si tôt… 
sans prendre un dessert !  ». 
Après avoir jeté un coup d’œil 
sur le menu aux alentours de 
19h30, puis s’être arrêté un 
peu plus d’une heure après 
pour le trou normand, on était 
loin de penser que nous ne 
passerions plus grand temps à 
table par la suite… 
Le menu était beau à voir c’est 
une évidence, mais le goût fut 
encore tellement meilleur. 
Alors, en temps que passionné 
multisports je me permets une 
gentille réflexion dont je me 
crois autorisé par 25 années 
d’encouragements pour le FC 
Lorient : Le spectacle proposé 
vendredi soir salle Charles 
ABRAHAM méritait-il 25 fois 
moins de spectateurs que celui 
proposé le lendemain au 
Moustoir ? Loin de moi l’idée 
de mettre en opposition deux 
des principales attractions 
sportives de la région mais 
quand même… Comment  
déplorer, des soirs comme 
celui-là , ne pas être parvenu à 
 ouvrir les yeux de davantage 
de monde. Combien étions 
nous  ? 400 ? 500 ? Autour 
d’une table de ping ça semble 
déjà beaucoup. Autour de ces  
magiciens ça semble une  
misère ! Alors qu’on ne vous y 
reprenne pas, vous les ab-
sents qui avez peut- être man-
qué les articles de presse  

du matin ou bien encore qui 
n’avez pas vu les affiches qu’il 
n’y a de toute façon plus à voir 
dans les artères de la ville… Et 
profitez-en pour vous faire 
pardonner dès vendredi pro-
chain pour du très très grand 
spectacle au Palais des sports 
de Lorient contre le roi Timo et 
son armada du Borussia DÜS-
SELDORF ! 
La nouvelle star n’a pas déçu. 
Bien qu’on le dise en petite 
forme, RYU Seung Min, oppo-
sé à un très bon Finn TUG-
WELL, n’a pas lâché la moin-
dre manche. Au coude à cou-
de avec l’autre ex-médaillé 
Olympique d’Athènes durant 
les trois-quarts de chaque set, 
le Sud-Coréen déposa ensuite 
systématiquement son adver-
saire à quelques encablures 
de l’arrivée. Quel jeu de jam-
be ! Quelle souplesse ! Quelle 
maîtrise !  
Et dire que le niveau continua 
à monter par la suite quand 
Kalinikos KREANGA, plus fort 
que jamais, se mit à mitrailler 
inlassablement un Michael 
MAZE pourtant pas en reste. 
Le score des deux dernières 
manches (11-4, 11-5) ne laisse 
pas deviner l’excellent niveau 
de jeu du Danois. Seulement,  

depuis septembre Kalinikos 
est supersonique !  
Mais revenons-en à Xin qui, si 
par hasard il parcours ces 
lignes, ne doit pas penser une 
seule seconde qu’on lui en 
veut de nous avoir privé de 
dessert ! Grâce à lui, qu’on 
imaginait pas forcement à 
pareille fête après avoir vu 
BENTSEN s’entraîner la veille 
et surtout après qu’il ait subit la 
loi de Cédric MIRAULT mardi 
dernier, grâce à lui donc… 
nous irons fin janvier au Dane-
mark avec de très fortes pro-
babilités de devancer ROSKIL-
DE en cas de défaite et d’éga-
lité finale. A force d’abnéga-
tion, Xin est parvenu à se 
défaire du 66ème  joueur mon-
dial qui avait pourtant certaine-
ment été prévenu par son 
coéquipier Finn TUGWELL, lui 
aussi victime du Franco-
Chinois ici même en décembre 
dernier.  
Deux heures de jeu, deux 
heures de régal avec un public 
pas encore assez nombreux 
mais ravi au point de s’enthou-
siasmer et de chanter un air 
qui semble beaucoup plaire à 
M o n s i e u r  l e  M a i r e …  
« Hennebontais… allez, allez, 
allez ! ... » 

HENNEBONT 

Finn TUGWELL  



 
Les adversaires du mois  
ON ATTAQUE LA MONTA-
GNE !!! 
Le rythme des compétitions 
ralentira un peu au lendemain 
de la venue de Dusseldorf à 
Kervaric mais il faudra quand 
même compter une rencontre 
par semaine en moyenne. En 
effet, entre la réception de 
Levallois le 25 novembre et 
celle de Milan le 19 décembre, 
ils nous faudra nous déplacer 
à Angers le 2 décembre (avec 
les supporters comme le veut 
la coutume) et recevoir Argen-
tan le 16 décembre. Jamais 
les émotions après lesquelles 
nous courons en suivant nos 
favoris n’auront été si denses 
qu’en cette fin d’année ! Pour 
ceux d’entre nous qui iront 
soutenir nos troupes à Angers 
cela pourrait faire un total de 7 
soirées en 6 semaines ! Et je 
ne vous parle même pas des 
plus fidèles, présents mardi 
dernier à Cestas… Sûr que 
cela doit amener certains d’en-
tre vous à négocier sec à la 
maison mais y a pourtant une 
solution qu’elle est pas mal :  
Venez donc en famille !   
Après les visites de Charleroi 
et Niederosterreich, voici venu 
le tour d’un troisième masto-
donte Européen : Le Borussia 
Düsseldorf, copie conforme de 
l’équipe nationale d’Allema-
gne, vice championne Olympi-
que en août à Pékin, est com-
posée des n°5,14 et 44 mon-
diaux et se place ainsi au 1er 
rang continental. La nouveau-
té, c’est évidemment que cette 
saison la GVHTT est en mesu-
re d’opposer à ce grand favori 
de la compétition les n°8 et 15 
mondiaux. Sûr que voyant son 
nom sur la feuille de match,   

Xin WANG doit se sentir tout 
petit. Pourtant, qu’il soit oppo-
sé à SUSS (n°44) ou, comme 
en Allemagne, au Portuguais 
FREITAS (n°76), nous savons 
dorénavant que les chances 
de Xin sont loin d’être nulles. 
Ne vient-il pas de réaliser l’une 
(la ?) des plus grandes perfor-
mances de sa carrière en 
terrassant le Danois BENT-
SEN (n°66) ? Du côté de DUS-
SELDORF, les supporters 
locaux sont au moins aussi 
sûrs de la valeur actuelle de 
leur leader BOLL (n°5) qu’ils 
sont inquiets du début de sai-
son plutôt moyen du grand 
espoir OVTCHAROV (n°14). Si 
la faveur des pronostics pen-
che toujours côté Allemand, la 
cote de notre équipe n’est pour 
autant pas très éloignée. Di-
sons… 40/60 ? 
Le mardi 25 novembre ce sera  

au tour de LEVALLOIS de 
nous rendre visite à Henne-
bont. Un moment programmé 
à Lorient, ce sommet aura 
finalement lieu dans notre 
chaudron. Les absences 
conjuguées de RYU Seung 
Min et de JOO Se Huyk (n°9 
mondial), retenus par la fédé-
ration Sud-Coréenne, enlève-
ront certes un peu de saveur à 
l’affiche mais l’enjeu de la 
rencontre n’en sera pas moins 
important contre notre éternel 
rival pour le titre. Nous évolue-
rons avec le trio qui a disputé 
les 4 premières journées du 
championnat en espérant avoir 
droit au Feng Tian BAI des 
bons jours pour l’occasion. 
Dans le camp d’en face, si les 
présences d’ELOI et CHILA 
sont très probables, qui du 
jeune Hongrois JAKAB ou du 
vétéran Suédois KARLSSON  

Patrick CHILA 



 

Clt Equipe P J V N D 
1 Angers 14 5 4 1 0 
2 Hennebont 13 5 2 2 0 

3 Levallois 12 5 3 1 1 
4 La Romagne 10 5 2 1 2 
5 Argentan 9 5 2 0 3 

- Caen  9 5 1 2 2 
- Pontoise 9 5 2 0 3 
- Istres 9 5 1 2 2 
9 Cestas 8 5 1 1 3 

10 St-Denis 7 5 0 2 3 

Le Point sur la Pro A 

vins, dont le parcours est remar-
quable, cultivent un bien curieux 
paradoxe qui a de quoi étonner 
tout ceux ayant en mémoire les 
prestations passées de l’Alle-
mand WOSIK. Celui-ci présen-
tait, à l’issue de la 4ème journée, 
le pitoyable bilan de 0 victoire et 
5 défaites pendant que la nou-
velle recrue KEINATH (SVK/n°
75) pouvait se prévaloir du meil-
leur bilan de Pro A avec 7 victoi-
res et 0 défaite. Le Suédois 
LUNDQVIST en est lui à 6 vic-
toires et 2 défaites ce qui vaut à 
La Vaillante cet excellent classe-
ment. De la composition de 
notre équipe dépendront assuré-
ment les pronostics d’avant  

match. 
DUSSELDORF, LEVALLOIS, 
ANGERS… Les plus avertis 
savent que les semaines à venir 
avec ces 3 habitués de la Ligue 
des Champions  
(respectivement Champion d’Al-
lemagne, Champion de France 
et Vice Champion de France) 
ressemblent fort à une étape de 
haute montagne du Tour de 
France avec en entrée un col 
Hors Catégorie suivi de deux 
cols de 1ère Catégorie à peine 
plus digestes. Gare au coup de 
pompe !!! 

fera le déplacement ? Ce der-
nier, en semi retraite dans son 
pays, a déjà dépanné avanta-
geusement son équipe avec 
succès contre l’Istréen LE-
GOUT. Ce pourrait être l’occa-
sion d’ultimes retrouvailles 
avec son ennemi intime BAI.  
La semaine suivante offrira 
aux supporters l’occasion de 
se rendre à ANGERS dans 
cette chère salle Jean Bouin 
qui nous réussit tellement bien. 
Avec quelle équipe ? Il est 
encore un peu trop tôt pour le 
dire mais sans faire injure à 
Feng Tian, la présence de 
Seung Min serait bien évidem-
ment fort appréciée. Les Ange 

Si la 4ème journée avait été 
celle des surprises avec un 
coup de frein pour la tête du 
classement, la 5ème  fût beau-
coup plus conforme à la logi-
que. Dans le derby des Pays 
de Loire, il fallu pourtant à 
ANGERS batailler ferme pour 
retourner à son avantage une 
situation mal embarquée 
contre LA ROMAGNE. La 
rencontre commença par la 
1ère défaite de la saison pour 
Keinath contre l’étonnant Chen 
tandis qu’à l’inverse, c’est de 
la 1ère victoire de Wosik depuis 
début septembre qu’est venue  

la délivrance pour les Cham-
pions d’Europe ETTU. Derriè-
re, HENNEBONT et LEVAL-
LOIS n’ont pas fait de détails 
ce qui rend beaucoup plus 
limpide le nouveau classe-
ment. Une cassure apparaît 
dorénavant derrière les 3 lea-
ders mais les semaines à venir 
vont voir ceux-ci s’affronter 
permettant peut-être aux retar-
dataires de recoller un peu. A 
l’arrière, si St DENIS avance 
lentement, il semble toutefois 
qu’il n’y ait pas véritablement 
de cancres dépassé par la 
vitesse cette saison  en Pro A. 

Liu SONG  



PLUS QU’A GARDER LE 
CAP ! 
On aura beau dire et répéter 
que RYU Seung Min vaut enco-
re mieux que ce qu’ils a déjà pu 
montrer sous le maillot bleu 
gardiste, il n’empêche que les 
chiffres sont là. Trois journées 
de coupe Européenne se sont 
déroulées et le Sud-Coréen a, 
malgré une très relative méfor-
me, largement assumé son 
statut. Seul le meilleur joueur 
Européen Timo BOLL (GER/
Dusseldorf/n°5 mondial) a 
triomphé de notre solide recrue 
sur le score de 3 à 1. Pour les 4 
autres, qu’ils aient tenu tête ou 
pas, le verdict a, chaque fois, 
été le même : la défaite.  
Ajoutons à cela un Kalinikos 
KREANGA (qui n’a également 
perdu que face à BOLL) au 
sommet de son art  et vous 
avez une bonne partie de la  

 qualification en poche à l’issue 
de la poule aller. Sans pour  
autant vendre la peau de l’ours 
avant de l’avoir tué, la leçon 
donnée aux Danois l’autre jour 
avec le concours de Xin WANG 
(3/0) nous place dans des 
conditions idéales grâce à l’am-
pleur du score. Mais si une 
victoire le 19 décembre face à 
Milan pourrait peut-être suffire, 
nous ne saurions nous en 
contenter. La hiérarchie établie 
au jour d’aujourd’hui est celle 
que nous avions envisagée au 
lendemain du tirage au sort et 
qui, avec cette 2ème place quali-
ficative, nous allait très bien. La 
nette victoire de Dusseldorf 
face à Milan a encore contribué 
à clarifier les choses mais ils 
nous plairait bien évidemment 
d’aller voir encore un peu plus 
haut en prenant notre revanche 
sur les Allemands. 

Le Point sur la Ligue des Champions 

Clt Equipe P J V D 

1 Dusseldorf (GER) 6 3 3 0 

2 Hennebont (FRA) 5 3 2 1 

3 Roskilde (DEN) 4 3 1 2 

4 Milan (ITA) 3 3 0 3 

Ma WENGE 



 
Le Centre de Formation 

GVHTT connaît aujourd’hui un 
réel succès mais il faut se sou-
venir qu’avant son existence 
toute initiative en ce sens  était  
égoïstement considérée comme 
chasse gardée par la FFTT. Si 
les mentalités n’ont, pour autant, 
pas beaucoup évolué, en tout 
cas pas au point de voir se mul-
tiplier des initiatives telles que la  
notre, les structures du club sont 
là pour offrir depuis 2001 une 
alternative permettant notam-
ment aux jeunes Bretons d’évi-
ter un déracinement profond.  
En 1998 déjà, une collaboration 
avec le collège St Félix-Kerlois 
offrait la possibilité à chaque 
élève de l’établissement scolaire 
de taper dans la petite balle 
jusqu’à pratiquer une heure 
hebdomadaire quand affinité il y 
avait.  Puis en 2001 donc, sous 
l’impulsion du très regretté Char-
les ABRAHAM et avec l’impor-
tant soutien du Conseil Général 
du Morbihan, vint l’inauguration 
du centre. La cible de départ 
était plutôt locale puis rapide-
ment départementale. Avec 
l’extension de son rayon d’at-
tractivité au niveau régional, une 
structure d’hébergement devint 
alors nécessaire et c’est grâce  
au concours de la ville  

d’Hennebont que quelques 
chambres ont ainsi pu être mi-
ses à la disposition de jeunes 
d’horizons plus lointains. C’est 
ainsi que depuis 2002 le foyer 
…………… accueille une dizai-
ne de pensionnaires sous l’œil 
bienveillant d’un maître d’inter-
nat en charge notamment de la 
surveillance des études (1h30 
chaque soir) et plus générale-
ment de la vie à bord. La société 
Eurest Restauration, basée au 
collège St Félix-Kerlois, assure 
quant à elle les repas de la se-
maine.  
Autant vous dire qu’avec une 
telle organisation, Bruno et Boris  
ABRAHAM ne sont pas peu fiers 
de chapeauter un outil unique 
en France dans le domaine du 
Tennis de Table et ils ne man-
quent d’ailleurs jamais une oc-
casion de le rappeler à ceux qui 
ne voient à travers la GVHTT 
qu’une machine à spectacle 
exclusivement élitiste. Il arrive 
même parfois qu’un jeune 
joueur prometteur quitte une 
structure fédérale à l’autre bout 
du pays pour gagner Henne-
bont, à l’image de Mickael SA-
MOUILLAN ces deux dernières  
années et on trouve même la 
trace d’un espoir Brésilien  

LE CENTRE DE FORMATION 
OU L’HÉRITAGE DE CHAR-
LES 
Même si le centre d’entraîne-
ment n’a fêté cette année que 
sa 7ème bougie, la formation de 
jeunes pongistes par la GVHTT 
ne date pas d’hier. En effet, 
depuis une vingtaine d’années  
déjà elle est au cœur des préoc-
cupations des différents diri-
geants qui se sont succédés. 
Forte de son expérience person-
nelle, la famille ABRAHAM a 
aussi eu tout le temps de s’im-
prégner du sujet à travers les 
parcours de Charles et Boris, 
suivis de très près par leurs 
parents du temps de leurs exils 
au Pôle France de Caen. An-
ciens grands espoirs Français, 
les deux frangins ont ensuite 
permis au club de gravir petit à 
petit les échelons, entourés des 
Franck BEVAN, Romuald AU-
TRET, Romuald LE FRAPPER, 
Arnaud LE SAUCE, Claude LE 
BERRE ou Anne-Sophie GOU-
RIN pour ne citer que ceux-là. Si 
aujourd’hui le niveau de notre 
équipe fanion rend très difficile 
l’émergence d’un jeune du cru 
en son sein, il faut toutefois se 
souvenir que lors de l’accession 
en PRO A ils étaient 3 à être 
originaires de la région lorientai-
se, soit la moitié de l’équipe. A 
Charles et Boris il faut bien sûr 
ajouter Gilles ROUZO dont l’his-
toire retiendra que c’est de sa 
raquette qu’est venu le point 
ultime. La formation comme 
moyen de promotion donc, per-
sonnelle et collective, mais aussi 
comme moyen d’accomplisse-
ment de soi-même pour tous les 
jeunes passionnés de Tennis de 
Table qui intègrent chaque an-
née les structures du club. 
Le centre de formation de la  

L’hébergement 



 
 Outre la préparation physique 

et technique, assurée par 
Boris ABRAHAM, Jérôme 
BOYER et quelques jeunes 
adultes du club, le suivi médi-
cal et la préparation mentale si 
importante au Tennis de Table 
sont assurés par le kinésithé-
rapeute diplômé en sophrolo-
gie Yves GIRARD (également 
en charge de l’effectif profes-
sionnel). Une salle de soins a 
été spécialement aménagée à  
cet effet à deux pas des tables 
par le praticien. 
Enfin, dans le souci permanent  
de préserver et consolider 
l’équilibre des jeunes, les équi-
pes pédagogiques du Collège  
St-Félix-Kerlois et du Lycée 
Notre Dame du Vœu, en lien  

envoyé par sa fédération dans 
les archives du centre de for-
mation. 
Il y a deux ans maintenant, les 
efforts du club ont été recon-
nus et récompensés par l’ini-
tiative du Conseil Régional de 
Bretagne visant à auditer et 
labelliser les clubs sportifs 
Bretons répondant à un certain 
nombre de critères bien défi-
nis. Ont été labellisés, 6 des 
40 meilleurs clubs de la région 
(hors football) et les notations 
finales firent alors apparaître le 
logo de la GVHTT au premier 
rang de la classe devant les 
volleyeurs de Rennes et du 
Gouello, les handballeurs de 
Cesson-Cévigné et les basket-
teurs de l’UJAP Quimper et de 
l’Etendard de Brest.  
En parallèle du centre d’entraî-
nement destiné aux plus déter-
minés, a récemment été créé 
la « Section Sportive ». Cette 
section permet aujourd’hui à 
10 jeunes âgés de 11 à 14 ans 
ne pouvant répondre aux critè-
res de sélection du centre 
d’entraînement, d’intensifier 
leur pratique et de s’accomplir 
à travers leur sport de prédi-
lection. 
Malheureusement, ces structu-
res atteignent aujourd’hui leurs 
limites au regard du succès 
rencontré (capacités salle et 
hébergement) et les chiffres de 
22 stagiaires (10 à la section 
sportive et 12 au centre d’en-
traînement) pourront difficile-
ment être dépassés. Mais 
ceux qui transpirent aujourd-
’hui quotidiennement à la salle 
semblent avoir parfaitement 
trouvé leurs marques lorsqu’on 
regarde les chiffres scolaires :  
100% de réussite au Bac et au 
BEPC, et sportifs : 50 podiums 
aux championnats du Morbi-
han, 19 aux championnats de 
Bretagne et 12 aux champion-
nats de France depuis 2001. 

avec le club, définissent avec 
chaque élève les objectifs 
scolaires à atteindre. Un bilan 
d’ensemble (scolaire, sportif et  
comportemental) est effectué 
chaque fin de trimestre. 
Ne perdant pas de vue que 
l’épanouissement personnel 
reste la priorité des priorités, 
l’encadrement du club œuvre 
quotidiennement pour que le 
Tennis de Table soit pour tout  
ces jeunes passionnés un 
moyen de se structurer et de 
se réaliser. Avec peut-être 
parmi eux le futur Kalinikos 
KREANGA… 
Pour un panorama complet 
rendez-vous sur le site 
gvhtt.com, rubrique centre de 
formation. 

Le centre en pleine entraînement 

L’étude du soir  Les tests médicaux 



Même quand les journées se 
terminent à pas d’heure et que 
certains week-ends sont inté-
gralement consacrés à l’enca-
drement de jeunes en déplace-
ments ? 
Non, vraiment ! Ca fait parti du 
travail. Ma compagne travaille 
en milieu médical et c’est pas 
plus simple pour elle de ce 
point de vue là. On s’organise 
en fonction. Mon travail de 
formateur me procure suffi-
samment de satisfactions pour 
que tout ça me convienne très 
bien. 
 

Justement, quelles sont tes 
principales satisfactions  ? 
Elles ne manquent pas mais je 
dirais avant toute chose que 
de constater clairement les 
progrès enregistrés par les 
jeunes est l’une de mes princi-
pales sources de motivation. 
Communiquer le plaisir du jeu 
aux nouveaux c’est chouette 
aussi, qu’il s’agisse des plus 
jeunes ou des recrues de la 
section loisir. 
 

Tu ne manques jamais une 
rencontre de Pro A. Pourtant, 
à l’issue d’une journée passée  

 

 

Interview 
2004, alors que la GVHTT 
cherchait quelqu’un pour épau-
ler Boris, celui-ci m’a contacté 
et tout se passe pour le mieux 
depuis.  
 
Quel diplôme possèdes-tu en 
rapport avec l’encadrement de 
jeunes sportifs ?  

Le Brevet d’Etat 1er degré. 
Après le tronc commun, celui-
ci comporte une partie spécifi-
que au tennis de table.  
 

Te considères-tu comme un 
privilégié du fait d’avoir comme 
métier une activité qui te pas-
sionne ?  

Tout à fait ! Comme tous les 
gens dans ce cas là je n’ai pas 
vraiment l’impression d’aller au 
boulot. C’est tellement plus 
facile de se lever le matin dans 
ces conditions !  
 

Tu travailles ping, tu vibres 
ping, tu respires ping même si 
ça n’est pas ta seule occupa-
tion… La saturation ne te guet-
te jamais ?  

Non. L’ambiance au club y est 
pour beaucoup. Je m’y plais 
vraiment et de ce fait les jour-
nées passent très vite.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Jérôme Boyer  
Entraineur diplômé 
 

A l’heure d’évoquer la for-
mation de nos jeunes pon-
gistes, impossible de ne pas 
s’arrêter sur le travail de 
Jérôme BOYER. A 31 ans, 
Jérôme est le second de 
Boris ABRAHAM au niveau 
sportif, mais pas que…En 
effet, cela fait maintenant 
plus de 4 ans que le duo 
d’hommes à tout faire du 
club fait le quotidien d’une 
salle Charles ABRAHAM qui 
connaît fort peu de moments 
de répit. Jérôme est un véri-
table passionné de ping 
depuis son plus jeune âge et 
ça tombe plutôt bien car le 
travail ne manque pas à la 
GVHTT.  
 

Peux tu nous parler de ton 
parcours de pongiste ?  

J’ai commencé à jouer à l’âge 
de 13 ans au club de Ques-
tembert, ville dont je suis origi-
naire. En 1998 j’ai intégré le 
comité départemental de ten-
nis de table à Lorient en tant 
qu’entraîneur pour des actions 
au sein des différents clubs de 
la région. En 2001 je suis re-
tourné chez moi à Questem-
bert pour y entraîner les diffé-
rentes équipes, des plus jeu-
nes aux seniors. Enfin, en  
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(de 13 à 20 ans). A côté de ça 
nous avons la section loisir qui 
regroupe une trentaine de 
personnes, qui dispose de 3 
créneaux horaires dans la 
semaine et où la convivialité 
est le maître mot (à l’image du 
Ping-Huître organisé l’autre 
dimanche matin…). Enfin, 
j’interviens deux fois par mois 
à Kerpape pour le développe-
ment d’une section handisport. 
Chaque fois, une quinzaine de 
pensionnaires des lieux vient 
participer à mes animations et 
nous allons d’ailleurs signer 
très prochainement une 
convention avec le centre de 
rééducation. Sinon, je fais le 
coaching des jeunes engagés 
dans les différentes compéti-
tions le week-end. Tout ce 
petit monde représente quel-
ques 180 licenciés. 
 

Il y a apparemment de quoi 
faire sportivement mais il me 
semble que tu as également 
quelques fonctions 
« annexes », non ? 
Pour le reste, je participe, avec 
beaucoup d’autres, à l’organi-
sation des rencontres profes-
sionnelles, notamment les plus 
évènementielles comme celles 
de ce mois-ci qui demandent 
pas mal de travail à tous les 
proches du club. J’entretiens  

entre les balles, quand la ren-
contre se termine à presque 
minuit le mardi soir et qu’on 
sait que le mercredi n’est pas 
la moins consistante de tes 
journées, n’as-tu pas l’impres-
sion de faire des heures 
supp. ? 
Bien sûr que non ! C’est de 
toute façon la passion qui 
prime et le temps passé ici 
n’est en rien comparable avec 
la grande majorité des emplois 
salariés.  
 

Comment qualifierais-tu l’at-
mosphère du club ?  
Bien que l’élite nous intéresse, 
nous sommes aussi très atta-
chés à la diversité de nos 
actions et l’ouverture au plus 
large public possible. Cela fait 
de la GVHTT un club très 
familial, ce qui ne se devine 
peut-être pas à travers la vitri-
ne professionnelle. C’est très 
convivial et j’apprécie particu-
lièrement le fait qu’il n’y ait 
aucun cloisonnement entre les 
différents acteurs du club. Des 
plus petits au président en 
passant par les stars de Pro A 
ou bien encore ceux qui vien-
nent ici pour se détendre… 
Tout le monde se côtoie très 
facilement et c’est agréable. 
 

Plus concrètement, venons en 
maintenant à tes diverses  
fonctions. Peux-tu nous les 
préciser ? 
Le plus clair de mon temps je 
le passe évidemment à l’enca-
drement sportif aux côtés de 
Boris. Le public a de 4 à 70 
ans et se répartit dans les 
différentes sections du club 
dont le Baby-Ping (de 4 à 7 
ans) et l’initiation des débu-
tants puis leur perfectionne-
ment (de 8 à 15 ans). En pa-
rallèle, pour les plus détermi-
nés, nous avons la section 
sportive (de 11 à 14 ans) et 
bien sûr le centre de formation  

également, avec ton concours, 
le site Web du club mais là je 
t’apprends rien, et fais quel-
ques tâches administratives. 
 

Les jeunes dont tu t’occupes 
sont-ils du genre disciplinés ou 
distraits à la table ? 
Ca dépend des groupes et de 
leurs objectifs. Nous n’avons 
évidemment pas la même 
exigence entre les plus jeunes 
qui découvrent le ping et pour 
qui la notion de plaisir est 
primordiale, et ceux qui sont là 
dans l’optique de progresser le 
plus possible.  
 

Quels sont leurs rêves ? 
Sans surprises, ils sont nom-
breux à souhaiter suivre les 
pas des stars qui s’entraînent 
à côté d’eux. Comme l’a si 
joliment dit l’un d’entre eux il y 
a quelques temps à l’occasion 
d’un reportage télé :  « Nous on 
s’entraîne avec les balles 
oranges mais moi quand je 
serai grand je veux m’entraîner 
avec les balles blanches com-
me ils ont les champions ».  
 

Il n’est pas rare dans certains 
clubs que les pros s’entraînent 
à l’écart. L’impact de leur pré-
sence au beau milieu des 
jeunes est-il réel ? 
Carrément ! Ca les stimule 
énormément et cette proximité,  

 



 à l’équilibre de nos pensionnaires 
dans l’espoir de contribuer le 
plus possible à leur épanouisse-
ment.   
Pour terminer, que pense-tu des 
conditions matérielles dont vous 
disposez ? 
Elles me semblent très adaptées, 
tant au niveau de l’hébergement 
que de la salle. Le problème est 
que, la renommée grandissant, 
nous manquons dorénavant de 
place et il serait vraiment dom-
mage de devoir refuser des jeu-
nes alors que notre souhait est 
d’ouvrir nos portes au plus grand 
nombre. 

qui rime avec simplicité, ne 
peut que profiter à tout le mon-
de. Pour l’exemple déjà. 
 

Vos entraînements incluent-ils 
des exercices physiques ? 
Ceux de la section sportive et 
du centre de formation se 
terminent 4 fois par semaine 
par du renforcement musculai-
re. Nous utilisons la salle de 
musculation située juste en 
dessous et faisons aussi des 
séries d’étirements. Quand la 
saison et la météo le permet-
tent, nous allons en extérieur 
faire du sprint et de l’enduran-
ce, sinon nous nous débrouil-
lons pour trottiner dans la 
salle.  
 

Le club a-t-il des objectifs  

précis en terme d’émergence  
des meilleurs éléments ? 
Aucun objectif chiffré mais 
l’une des finalités est bien 
évidemment de les emmener 
au plus haut niveau possible 
Les équipes seniors (jusqu’à la 
Nationale 1, troisième niveau 
national derrière la Pro A et la 
Pro B) doivent servir à mixer 
jeunesse et expérience (3 + 3 
le plus souvent.). Nous avons  
bien sûr espoir de voir émer-
ger prochainement des futurs 
champions même si la marche 
est haute. Quoi qu’il en soit, à 
travers le fonctionnement du 
centre de formation, de son 
suivi scolaire et de sa discipli-
ne, nous veillons tout particu-
lièrement  

Prochain 
Match à domicile 
 
 
Mardi  
25  
Novembre 
 
 
Contre  
le champion de France  
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